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QUELQUES FORMATIONS DE COMBAT

du bataillon d'infanterie.

Planche XXI

Le Reglement d'exercice pour l'infanlerie suisse (chap. IV,
Ecole de balaillon), est excessivement concis; les developpc-
ments consacres au bataillon dans le chapitre VII (Le combat)

ne renferment aussi que des indications assez sommaires;
d'autre part, nous ne possedons pas un traile de lactique redige
sur la base cle notre reglement; aussi arrive-t-il assez
frequemment que des commandant, se croyant tenus d'appliquer
les seules formations du bataillon expressement mentionnees
par le reglement, ne tirent pas tout le parti possible des diverses
combinaisons que l'on peut faire avec quatre compagnies.

Xous nous proposons donc d'exposer quelques-unes des
formations qu'un bataillon d'infanterie, en premiere ligne ou
en reserve, ä une aile ou encadre, peut employer au combat,
sans avoir d'ailleurs la pretention de presenter ici .une etude
tactique complete de ce sujet.

Que l'on veuille surtout bien se souvenir que nous ne
pretentions donner ni des modeles, ni des Schemas, ni des recettes ;
en tactique ces choses-lä n'existent pas ; il n'y a que des cas,
jamais identiques, et qui exigent pour les resoudre l'emploi de
formations et de moyens infiniment varies.

Rappelons d'abord, pour n'avoir pas ä y revenir ensuite,
les quelques prescriptions du reglement ä prendre en consideration.

1901 34



498 REVUE MILITAIRE SUISSE

cc Pourde combat,- il faut d'abord separer les compagnies
formees en colonnes. Les compagnies portees en avant pour
former la ligne de feu s'appellent 1'avant-ligne, les autres
compagnies forment la reserve de bataillon. » (Chiffre 182.)

ii Les intervalles entre les compagnies de l'avant-ligne
doivent etre calcules de facon qu'il y ait suffisamment de place
pour le deploiement des tirailleurs et pour qu'il ne puisse pas
se produire de vides dans la ligne de feu. Les distances qui
separent les compagnies de reserve cle celles qui sont dans
l'avant-ligne doivent etre reglees par les circonstances; au
commencement elles seront d'environ 400 metres. » (Chiffre 189.)

ii ...Comme regle, on admet que les tirailleurs d'une
compagnie n'occupent pas un front de plus de 100 metres. L'etendue

du front de combat du bataillon est determinee par le
nombre des compagnies qui se trouvent dans l'avant-ligne. n

(Chiffre 230.)
i) Le bataillon entre au combat ayant ses compagnies

placees ä distance les unes des autres et chaeune formee en
colonne. On prendra cette formation dejä avant d'entrer dans
la zone du feu efficace de l'artillerie... Le commandant cle

bataillon, suivant les circonstances, peut former deux echelons

avec les compagnies qu'il garde en arriere (reserve de

bataillon). » (Chiffre 240.)
II resulte de ces citations que lors du premier fractionnement

du bataillon, la distance entre les echelons ne depassent
pas au debut 400 metres et que cetle distance doit se reduire
ä mesure que le combat se developpe et aussi quand le
terrain s'y prete. Si le bataillon fractionne sa reserve en deux
echelons, ilest naturel aussi que la distance du premier au
second echelon de Ia reserve soit, deja au debut, plus courte
que la distance de la reserve ä l'avant-ligne, soit parce que le
deuxieme echelon aura, en general, moins ä eraindre l'effet
des projectiles de l'ennemi, soit parce qu'il importe qu'il ne
soit pas hors de portee et qu'il puisse repondre ä temps ä l'appel
du commandant de bataillon.

Le front de combat du bataillon sera de 200 ä 300 metres,
suivant que le commandant de bataillon mettra, au debut de

l'action, deux ou trois compagnies dans l'avant-ligne; tl ne
depassera pas 300 metres, afin d'assurer une densite süffisante
ä la ligne de feu.

Dans les figures, qui ne sont pas faites ä 1'ecbclle, nous
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n'indiquerons donc jamais ni les distances, ni les intervalles,
ni les fronts ; nous nous en rapportons pour cela ä ce qui vient
d'etre dit. Ces figures n'indiquent que la place approximative
que les compagnies doivent occuper les unes par rapport aux
autres.

Les signes conventionnels adoptes pour representer les

troupes sont ceux de l'instruction pour les etats-majors,
(chiffre 255) pour la compagnie, la section et la ligne de tirailleurs.

Sauf pour la ligne de tirailleurs, il ne faut attacher ä

ces signes aucune idee cle formation determinee; chaque
compagnie, ä moins d'ordres superieurs restrictifs, prend la
formation qui convient par rapport au terrain, ä sa Situation
speciale et aux circonstances du combat: colonne par pelotons,
ligne, ligne ouverte cle sections, colonne de marche, etc. Le

commandant de bataillon laisse, dans la regle, ä cet egard,
toute independance ä ses subordonnes.

Quand le bataillon doit executer, comme unite, une täche

speciale exigeant une action d'ensemble (une contre-attaque,
par exemple), le commandant de bataillon fixe alors, d'une
maniere stricte, les posilions et les formations que doivent
prendre les compagnies. Seul responsable du resultat, c'est
aussi son droit de prescrire, jusque dans les moindres details,
les moyens ä employer pour Tatteindre.

Quand on est renseigne ä temps sur la position qu'occupe
l'ennemi, ou sur ses intentions probables, il faut prendre, hors
de sa vue et loin de l'action de son feu, les formations
preparatoires de combat, sans les pousser toutefois si loin qu'on ne
puisse plus ni les modifier ni les changer. Le commandant doit
donc toujours prendre, dans le groupement de ses compagnies,
des mesures qui permettent de ie modifier facilement ou de

revenir ä une autre formation.

Fig. 1. Le hataillon d'avant-garde, au moment oü il entre
en contact avec l'ennemi, et avant que le commandant superieur

ait pris une determination quant ä la direction dans

laquelle il deploiera (ä droite, ä gauche ou des deux cötes
ä la fois), se trouve momentanement dans la Situation d'un
bataillon isole. II doit donc adopter une formation lui
permettant de parer ä toutes les eventualites. II peut realiser
cette condition en faisant debotter les deux conipagnies qui
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suivent la compagnie de töte (II et III), l'une ä droite ot
l'autre ä gauche, debordant la compagnie de töle (I); celle-ci
forme l'avant-ligne et se deploie pour le combat. Le
commandant conserve sa derniere compagnie (IV), en troisieme
echelon, derriöre le centre, pröte ä remplacer une des compagnies

du deuxieme echelon si eile est mise dans l'avant-ligne
(Fig. Sj, ou ä faire face ä une entreprise de l'ennemi contre
l'un des flancs du bataillon/Fü/. 31.

Fig. 4. Si le bataillon d'avant-garde a un de ses flaues ap-
puyes (le Ilanc droit, par exemple), et s'il doit attaquer, il
effectuera son deploiement sur l'aile opposee (aile gauche), et

pourra echelonner les compagnies qui lui restent, de maniere
que les unes (II et III) prolongent la compagnie de tete el

que la derniere (IV) deborde en echelon et puisse, soil
prolonger les trois autres compagnies, soit assurer la protection
du Ilanc.

Si l'ennemi ä attaquer est en posilion, quand le bataillon
s'en sera approche ä la distance de 000 metres, il aura
generalement les compagnies I, II et 111 entierement döployees,
la compagnie IV restant ä la garde du Ilanc non appuye
jusqu'ä l'entree en ligne des troupes qui suivent.

Le bataillon d'avant-garde, qui a une de ses ailes appuyöe
ou couverte et peut s'abriler des vues de l'ennemi derriöre im
mouvement de terrain, une cröte, de hautes cultures, etc., et qui
doit attaquer, pourra deployer immediatement en avant-ligne
jusqu'ä trois compagnies (chaque compagnie ayant, par exemple,

trois sections dans la ligne de feu et une section en soutien):
la derniere compagnie couvre l'aile non appuyee (Fig. Öj. Celle
formation une fois prise ä couvert, il avancera brusquement
et gagnera rapidement la position de feu ; aussitöt la position
occupee, les soutiens entrent aussi dans la ligne de feu.

Dans ce cas, coinme dans tous les cas oü le bataillon doil
agir comme un tout, il incombe au commandant de bataillon,
seul responsable du resultat, de prescrire aux compagnies
non-seulement la place qu'elles doivent occuper, mais aussi
la formation ä prendre. II en est autrement si le commandant
de bataillon donne ä une compagnie une lache ä executer.
C'est alors le commandanl de celle-ci qui ordonne les moyens
d'execution. '

Si un bataillon est isole (bataillon cle flanqueurs, par exem-
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pie), il se fractionne habituellement lors du premier deploiement,

en Lrois öchelons, d'une maniere analogue ä celle indiquee

pour le premier deploiement du bataillon d'avant-garde
(fig- V-

Le bataillon de premiere ligne peut ötre encadre ou bien
place u une aile; dans ce dernier cas, il est responsable de la
securite du Ilanc, si d'autres troupes n'ont pas recu la mission
de le garder.

Le bataillon de premiere ligne encadre pourra fractionner
ses compagnies en deux echelons ; il en mettra deux ou trois
dans l'avant-ligne, suivant l'etendue du front ä occuper (200
ä 300 metres) et la puissance ä donner ä la ligne de feu. On

pourra placer la röserve derriere le centre cle l'avant-ligne, si
le terrain ou d'autres considerations ne font pas prevaloir
une autre disposition ; si la reserve est formee de deux
compagnies on menagera entre elles un intervalle qui sera
approximativement de 80 metres (front d'une compagnie en ligne).
(Fig. O eil).

Quancl le bataillon de premiöre ligne est d une aile, il peut
repartir ses compagnies, suivant la täche qui lui incombe ou
les circonstances speciales du combat, en deux, trois ou quatre
echelons (Fig. 8 ä 11).

La Fig. 8 montre un dispositif pour un bataillon place ä

l'aile droite ; dans ce dispositif, la compagnie IV est destinee,
d'abord, ä renforcer la ligne de feu tandis que la derniere
compagnie (III) restera ä la garde du flanc, tant que d'autres
troupes ne la releveront pas de cette fache, aprös quoi eile
pourra prolonger la ligne de feu du balaillon.

Si un bataillon de premiöre ligne place ä une. aile (droite)
est expose au feu de l'artillerie, il peut en atlenuer les effets
en echelonnant ses compagnies comme l'indique la Fig. O;
l'espacement iles compagnies et leur echelonnement rendront
le reglage du tir de l'artillerie difficile; en möme temps, le
bataillon pourra, si besoin est, se deployer sur un assez grand
front.

Le bataillon pourra aussi adopter, si le Ilanc est menace par
la cavalerie, une formation analogue.

La Fig. 10 donne un autre dispositif pour un balaillon
place ä une aile (gauche), les compagnies etant egalement
reparties en trois echelons.
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La Fig. 11 represente un bataillon place ä l'aile droite et
clont les compagnies sont disposees en quatre echelons. Le

bataillon pourra ainsi, ou bien deployer successivement ses

qualre compagnies sur la ligne de front et assurer le deborde-
menf et l'enveloppement cle l'aile ennemie ou bien, si
l'ennemi dirige une attaque contre le Ilanc, opposer ä cette attaque

un front cle quatre compagnies en leur faisant faire, par
compagnie, une conversion vers la droite, ou bien encore
proteger le Ilanc contre cles menaces de la cavalerie.

Les bataillons de deuxieme ligne adopteront des formations
analogues ä celles des bataillons cle premiere ligne. Ici, on se

preoecupera moins de pouvoir deployer rapidement les troupes,
et davantage de les garantir des effets du tir de l'ennemi,
notamment du lir cle l'artillerie, ainsi que de les mouvoir
rapidement dans le terrain.

Le bataillon de deuxieme ligne encadre pourra disposer ses

compagnies sur une seule ligne (ligne cle colonnes), ou aussi
sur deux lignes, avec deux ä trois compagnies ä l'echelon cle

devant ; ä une aile, il röpartira ses compagnies en deux et

meme trois echelons, les compagnies cle derriere debordant
exterieurement celles de devant.

II serait facile de multiplier les exemples mais, comme nous
l'avons dit, nous ne donnons ni des modeles, ni des recettes ;

nous ne parviendrions d'ailleurs pas ä epuiser les cas en
nombre infini qui peuvent se presenter; il serait inutile et

meme dangereux de l'essayer.
Nous mettons meme en garde contre la tentation qu'on pourrait

avoir de copier, purement et simplement, l'un ou l'autre
des exemples presentes ; la Solution ä donner ä chaque cas

est influeneee par la täche assignee au bataillon, par la Situation

generale du combat, par le terrain, par le moral des troupes

et par l'ennemi. Or, aucun cle ses facteurs ne peut ni se

prevoir, ni s'apprecier ä l'avance. N.
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